
LE P R O B L É M E DE LA T O L E R A N C E D A N S LE V I E I L É T A T 
D E B O H É M E 
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En méme temps que la soi-disante époque du confessionalisme en Europe 
mürit le besoin de tolerance, de concessions religieuses pour concilier les dif-
férends, besoin poussé par des motifs politiques, économiques ou humains. Au-
cune représentation historique allemande n'a jusqu'ä présent révélé que ces 
problems de tolerance apparurent déjá cent ans avant la soi-disante époque de 
la réformation dans les pays de Bohéme; on peut méme, avec raison, reportér 
cette periodě á celle du hussitisme, car la problématique historique permet de 
judicieuses analogies. Aprěs quelques explications sur le concept et sur les 
phénoměnes historiques sur des exemples et prises de position, 1'exposé sur 
les problěmes de la tolerance dans le vieil Etat de Bohéme traite les questions 
fondamentales de la tolerance religieuse dans le contexte des problěmes de Bo­
héme et en donne une vue du développement jusqu' au soi-disant édit de to­
lerance de 1781. II veut stimuler la réflexion sur ce domaine de questions pour 
nous faire firialement mieux saisir, á l'aide de points de vue comparatifs, son 
importance dans notre compréhension du confessionalisme en Europe. 

L A C R É A T I O N D E LA N A T I O N F R A N Q A I S E 

Friedrich Prinz 

L'auteur étudie les problěmes généraux et particuliers de la formation ďune 
nation á 1'époque transitoire des Carolingiens et Capétiens. II se base sur une 
analyse de la domination royale des Capétiens, de ses déterminantes possibles 
de 1'époque Carolingienne finissante et de ses rapports avec les grandes prin­
cipautés. Vu ses formes ďorganisation politico-seigneuriale et son développe­
ment social et économique, 1'Ile de France fut longtemps derriěre les grandes 
principautés territoriales. Cest pourquoi non seulement les droits du Roi 
étaient importants au děla de cet étroit domaine seigneurial, mais aussi surtout 
la domination sur 1'Eglise, la royauté étant supérieure á chaque prince. Les 
évéchés et cloítres royaux entravěrent la formation ďune domination profon-
dément non-capétienne et furent les noyaux de condensation de Pextension de 
la future puissance royale. A coté des questions princiěres et territoriales du 
pouvoir royal, des éléments de la domination capétienne en dehors des domai-
nes de la couronne, il ne faut pas oublier de mentionner les périodes idéologi-
ques qui placěrent la royauté au dessus des princes. II ne faut pas non plus 
oublier le renouement avec la tradition étatique Carolingienne et avec les for­
mes de pouvoir ainsi que le role de 1'Eglise pour la stabilisation de 1'esprit 
ďétat et de son évolution en conscience nationale. 
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